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l'alnneau de cheveux qui entourait la têtees guerriers les plus âgés.
Les hommes mariés ont seuls le droit de
rter cet anneau qui ressemble à un cercle
.64 e ayant environ un demi-pouce d'é-paisseur et est pour ses propriétaires un

sujet d'orgueil et l'objet de soins méticu-
eux Les cheveux forment la base de cet

ur~eent, mais ils sont rendus tellementsolides et luisants à l'aide d'une certaineCire, qu'on dirait d'un morceau de bois
dl- Quoi qu'il en soit, on cessa bientôt
ae rire des Zoulous ee l'on s'aperçut qu'on

eVit eu tort de les mépriser. Le colonel
5uruford, qui commandait la colonnecomposés de troupes indigènes et du 24e
dl ligne anglais, n'avait pas pris la pré-

on de former avec ses chariots un de
retranchements que les colons hollan-

dais loilîuent laayers, et derrière lesquels
est aisé de résister aux Cafres.

Paraît que sur le point d'arriver à
s8andula, le maîieureux colonel, aperce-

ts Zoulous en forces sur les collinesnes, lança contre eux ses troupes qu'ilavait fait sortir du camp.
Sauvages répondirent par un feu

réurri à la fusillade des Anglais, et, mal-
gré les ravages horribles que les deux
P.èces d'artillerie, les fusées et les cara-

nes enry-Martini faisaielit dans leurs
rcontinuèrentd'avancer sans sour-

er sur leurs ennemis.
Zoulous marchèrent en avant, ent feu avec leurs fusils, jusqu'à ce

fussent à portée de sagaie. Alors ils

Pleuervirent de cette arme favorite et firent
10 oir sur les Anglais une grêle de jave-

Ce C ependant le 24e avait brûlé toutes
a rtouches ; quand on voulut courir
io Caissons pour chercher d'autres muni-

e on vit que la route était barrée, l'aile
et e oulous avait pénétré entre le camp
la eAnglais. Alors ceux-ci croisèrent

ionnette, et, serrant leurs rangs, op-
eoèren une résistance acharnée à leurs

qui avançaient toujours.

Co a cemoment les Zoulous, hurlant
des démons et fous de rage, eurent

ar a un moyen effroyable pour briser
.a sitane des Anglais.

saisissatit les cadavres de leurs propres
COltPatriotes ils les lancèrent avec furie
coitr ebaïonnettes des soldats (lu 24e,
le aiant ainsi ces derniers à abaisser

p filSetà se découvrir ; alors ils les
Sr aiet avec leurs sagaies. On sait
dee Bientôt il ne resta plus un homme
lo bteColonne de héros accablés sous le
se re et les sauvages mutilèrent odieu-

t leurs ennemis.

holg earcisse Beaudry et frère, Bijoutiers et
bl »esannoncent à leurs pratiques et au

tilent d général qu'ils ont en magasin un assor-
des ite MoNTRES en or et en argent, ainsi que
k g1 GUx tant importés que de leur fabrique.

iet' ealadry et frère font aussi la dorure et ar-
oreo, ainsi que la fabrication et réparation

htîre ents d'églises. Nous croyons devoir
tie rmarquer au public que ces deux mes-
Chae dOt tous deux ouvriers et surveillent,

esfait son département, l'ex cution des

"E BFAUDRY, EDOUARD E. BEAUDRY,
pratique. Horloger pratique.

agasinRouge, 581, rue Saiite-Cathe-
C PÉTIT oN SANS PRÉCÉDENT DANS LE

e t NoUvEAUTÉs.-Notre magasin
%ileir 0Uvert que depuis quelques mois, et desJOuers d'acheteurs l'encombrent déjà tous les
tirer. Cest vraiment plus que nous osions es-4er véou nous faisons toujours un devoirone ridîques et sans exagération dans l'ait-

ai D os marchandises, ne descendant ja-
Oes 5 ystème vulgaire et trompeur d'an.

iiiei vaPrônant des marchandises qui n'ont au-
nelrappréciable. Nous savons, toute-

Il isepbi s trop intelligent pour s'en
. nos pserparces réclames mensongères.

ll uffir la de dire qune notre grande expé-
ans .1'achat des stocks nous donne une

l'hat etit indéniable sur qui que ce soit pour
sit.t a vente de marchandises qui tne sont

Gus , des pour la nouveauté et le goût.
besb àendons5 nos Tweeds et nos Etoffes à

leilt. '3e Commission de 2½ pour cent seule-
et ~us coupons nos Draps et Tweeds

.uata onnons les Patrons de Robes et de
lttio utpar-dessus le marché ! La haute répu-

r5 ~ch - notre maison jouit déjà pour les
otélses de deuil n'a pas de précédent à

igiî•kNos recevons tous les jours des

benaes tatusquan à la qualité et à
dsMarchandises de deuil que nous
netoutes, lis Darnes peuvenit s'en

S en nous honloranit d'une visite. L
& Cix., Propriétaires: J. N. An-

AVIS AUX DAMES
Le soussigné informe respeetueusement les

Darnes de la ville et de la campagne, qu'elles
trouveront à son magasin de détail, No. 196, rue
St. Laurent, le meilleur assortiment de Plumes
d'Autruches et de Vautours, de toutes couleurs ;
aussi, réparages de Plumes de toutes sortes exé-
cutés avec le plus grand soin, et Plumes teintes
sur échantillon sous le plus court délai ; Gants
nettoyés et teints noirs seulement.

J.-H. LEBLANC. Atelier: 547. rue Craig.

Maison A. Pilon & le.-Cette grande maison
continuera à fondre le stock sans réserve d'ici à
quelque temps à meilleur iarclié que jamais.
Nous recevons tous les jours de nouvelles iiar-
chandises de printemps et d'été, c- qui perlnit
de satisfaire toutes nos pratiques. lProfitez de
cette grande vente autorisée par le syndi
nommé à la faillite de la maison A. PILON & Cie.
La maison PILON profite (le cette occasion our
remercier cordialement le public en général pour
l'encouragt-iient qu'elle a reçu depuis iielque
temps. Reduction considérable d[-s jrix le inos
marchandises. Il faut écouler à tout prix notre
stock qui est encore au-delà de $60,00o, pour
faire face aux engagements que la tmaison Pi.os
doit rencontrer d'ici a un mois. Nous vous in-
vitons dont tous à profiter de cet te grande ven te,
et en ce faisant, vous favoriserez M. A. l>ît'ts,
qui a su, par son energie, développer la partie
Est de Montréal et fire du bien au public en
général. A. PILON & (u;,

647 et 619, rue Ste-Catherine, Montréal.
Par ordre du syndic officiel, C. Beausoleil.

AVIS

Les abonnés de 'Opinion Publique qui desire-
raient faire relier leurs volumes d'une nanière
élégante et solide, et à bon marché, feront bien
de s'adresser au bureau de ce journal, 5 et 7, rue
Bleury.

A NOS LECTEUR.-£Nous sotmmities containCu
que nos lecteurs et aimables lectrices liront
avec plaisir le compte-rendu d'une visite que
nous avons faite récemment au nouveau magasin
de f. P. E. LABELLE, le niarclhand de non-
veautés ile la rue Notre-Dame. On se rappelle
que M. Labelle tenait ci-devant son établisse.
ment sur la rue Sainte-Catherine ;ee n'est qu'à
la fin d'avril dernier qu'il a tranisporté son im-
mense fonds de marchandises à l'endroit qu'il
occupe actuellement : 109, RUE NOTRE-
DAME, entre les rues Bonsecours et Gosford.
M. Labelle a cru devoir opérer ce changement
afin d'avoir un local plus spacieux, plus central
et répondant mieux aux besoins de sa nom-
breuse clientèle. Nous avons été surmris de voir
les prix excessivement bas auxquels les mar-
chandises sont vendues laits ce magasin. Une
visite convaincra tout le monde de l'avantage
qu'il y a de s'adresser à M. Labelle avant d'a-
cheter ailleurs.

AVIS SPECIAL

A tous ceux qui souffrent des erreurs et îles
indiscrétions de la jeunesse, de la faiblesse ner-
veuse, de décrépitude et de perte de vitalité,
j'enverrai, gratis, une recette qui les guérira. Ce
grand remède a été découvert par un mission.-
naire dans l'Amérique du Sud. Envoyez votre
adresse au RÉv. JOsEPH T. INMAN, Station 1,
Ne-York.

Les annonces de naissances, mariages et décès
sont Insérées à raison de cinquante centins.

DÉCES
En ette ville. le 27 mars dernier Dame Elizabeth la-

-nelir. âée de 37 ans et 7 mois, épouse de A. S. Hamelin,
écr., marchand

LES ECHECS

Adresser toutes les coumunticationi relttives à cette
partie du journal. à M. O. TREMPE, No. 698. rue Saint-
Bonaventure, Montréal.

AUX CO)RRESPONDANTS

soltititona justes du problème No. 1'2: MM. C. A.
Beivin, Saint-Hyacinthe ; N. P., Sorel; J. Gauithier, M.
ToupinT. t.afrenière, H. Paradis, un Amateur. Mont-
réal ; L. O. P.. Sherbrooke ; V. R. Gagnon, il. M., Z.
De launais. Québec: A. C., Saint-Jean.

We.sîtinter Papers.-Poîuve-vous~ nouis enivoyer la
livraison dii mois dle muar quie tntus n'avons l'as reçue!

M. J. Québec.--Nous publient aujouird'huti voître
dernier pîroblèmue, ainsi quett la parti- reçue cette se-
maiis. Merci pour le tout.

Un match a été joue il y a quelquie tempe enttre 'et
Clubs d'Echec's de Manehester et de Liverpoolt : chaque
Club était représentté par dix joueurs quti oint été u ppma.
riés suivant t'ordre de mérite présente ptar chaque camp.
La victoire est restée aux chamtpionîs de l.iverpooîl, qi
ont gagné 7 parties, perdu 4 et .3 nuiites.

P'RINerPE8 ET MAXIMES SUR Ils ReiEi½-.

On engage des temps: A
10 En se diégageant au debut, e t.à dire en sortant

ses ièéces de bonne heure, à propos et à la meilleure
case ;

2o. En préparant soit propre roque, et en déroquantj
l'adversaire; ;

3o. Ent attaquant ses pleces supérieutres, obtliare dej
se retirer, ce qui petit émte le gain dle dteux temp1 î:

40. En forti5aut une attaque ou une défense:

5o. En faisant des échanges et des prises, plutôt que de
perdre des temps ;

0. En se débarrassant. soit dans son leu, soit du côté
a.verse, de pièces ou de pions qui gênent.

Stratégie raisoniis.

PItOBLEME No. 154.

Composé par M. J. MURPHY, Québ.o.

Noirs.

~ <2/1

Blanla.

i,.'rg BIimient et totut échecl et mat eu 3 coupis.

SO5LUTI S tir Il'MR N i.152.

Ulancs.

1 C6fe C R
1 D 7e C D, échec et mat.

(A)

2 D 4eLV, échec et mut.
(B)

Q C 4e F, echec et iat.
(C)

Noirs.

SR5e'R (A)

1 R 5e [ )(B)

1 R 3e R (C)

Blanc.s
M. BLAtK.

t P 4e R
2 C 3e F R
3 F4e F
4 t 3e F 1)
5 P 4e1)
fi P prtp
7 F 2m D)
9 C t) p'r F
9 P pr P

10 D le C t)
11 Roquent (T R)
12 P 4e ' D (b)
13 C 5e R
14 C D 3e F R
15 T R ter R
161 C 5e C R
17 C 'r F
18 T 4e R
19 T pr C (c)
20 F P-r P. échec
21 T ler t)
2-2 F 3e T R
23 F Se F R
24 C 7e-1D, écihec
25 F pr T (si
26 1) pr T
27 Résignent

NOTES PAR M.

Noirs.
M. J. MURPEY.

1 P4e R
2 ( 3e V D
3 F4e F
4 C 3e F R
5 P pr P
6 F 5e C D, échec
7 F pr F, éîhec (a)
8 P le D
9 C R pr P

10 C D 2e R
Il P3e P D
12 Roquent
13 P 3e C D
14 D 3e D
15 F 3e R
16 'r D 1er L)
17 P pr C
18 C 5e F
19 T pr T
20 R ler P
21 C 4e D
22 T se R
23 T pr P (d)
'24 T pr C
25 T pr T, échec
26 D pr F

A. P. BAaRNs, NBW.Yoac.

(a) Peut aussi jouer : 7 C pr P R
(b) La position après -l 12e mouvement est cuonsi-

dérée à peu prisa é;ale. Le coup du texte paraît sin-
gulièremnent taible.

(c) Joué mous l'impression que le 16e mouvement des
Noirs était T D 1er R. Une curieuse erreur à faire dans
une partie par correspondance. Si la T était ptlacée sur

cette cae, l'iée est très.jolie.
(d) Bien joué et décisif.
(e) Si T pr T, D f4e R gagne.

LE JEU DE DAMES

A.ur-eser toutes les communications conoernant ce dé.
parteit.ent à M. J.-E. TOURANOEAU, bureau de L' Opi-
nion Publique, Montréal.

PRoBLÈME No.15

Ctomiosé par M. F. BLACK, Montréal.

NOIRS.

0W/A Me /BE»

I .% Ee/e4/ a

ucLANeCR
l'e lu Btane jouent't ut g aut

Solution d u.

Les Blancs jouent
de

167

Problème No. 156
Les Noirs jouent

de
46 41 31 47
33 27 21 34
19 13 8 19
32 26 19 "I
59 53 14 25
53 Set gagnent.

3-lsutios justes du Problème No. 156

Montréal:-N. Chartier, J. Boyte. P. Décareau et
L. Chartier.

Sant-Hyacluiha:-MM. F. Charbonneau et Joseph
Pouliot;

Québe:-N. Langlois, J. Lemieux.

AVIS
A TOUs LEs JOUEURs DE DAMES DU cANADA

La partie de Daines entre MM. Honoré Con-
tant et Ferdinand Rieudeau pour le titre de
Champion du Canada et un enjeu de $40, a été
gagnée par ce dernier. Mais comme je vois dans
la Minerve tu 24 février que M. Alphoiti'
Blondin, de Lachine, se plaint qu'il n'a pas 'té
invité à prendre part à ce tournoi, et tit (le plus
que je n'ai pas le droit de prendre le titre île
Champion, à moins que le public soit invité,

je dirai à ce monsieur que le public est invité,
et lui spécialement, à condtition qu'il y ait en-
jeu. Ce tournoi sera ouvert jusqu'au 15 avril
prochain.

FERD. RiENDNAI
Montréal, 26 mars 1879.
N. B. Les journaux du Cana'la sont prie., du

reproduire.

Les enfants terribles.
Un nonsieur, qui t'est plus jeune et qui i'a

jamais été beau, disait au petit Jean-Baptiste
devant ses parents :

-Voyons, tnon mignon, comment me tiouves.
tu sincèrement ?

Et, comme l'enfant ne répondait pas:
-Tu ne veux pas me le dire ? Et pourquoi
Maître Jean-Baptiste, d'un air matois :
-Parce que je sais bien que, si je te le -

sais je serais fouetté

Prix du Marché de Détail de Montréal

Montréal, 28 Mars 1878.

FARINE $ c. $ c.
Farine de blé dte la campagne, par 100 Ibo 0 00 à 0 00
Farine d'avoine........ ..- 0 .............. ( )0 àO50
Farine de blé-d'Inde....................0 00 à 0 50
Sarrasin..............................125 à 1 50

GRAINS
Blé par minot........................0g 0 à O 9)
Pois do...........................0 40 à 0 5t)
Orge do. .......................... ) 40 à i 50
Avoine par 40 Ibs.....................0135 à 0 40
Sarrasin par minot......................0 40 à 0 50
Mil do. ...................... 1 00 à 105
Lin do ....................... 1 60 à 1 80
Blé-d'Inde dt....................... 0t00 à O 0

LÉGUMES
Pommes au baril........................1 50 à 3 00
Patates au sac ......................... 0 75 à 0 90
Fèves par minot........................ I 10 à 1 15
Oirnons par tresse.....................0 04 à 0 05

LAITERI E
Beurre frais à la livre..................0 25 à 0 30
Beurre salé do.................... ( 10 à 0 ms
Fromace à la livre .................... 0 Oi à 0 00

VOLAILLES
Dindes (vieux) au couple...............2 0() à 2 25
Dindesjeunes) do. ................ 1 40 à 1 60
Oies ai couple..........................m1 50 A 1 75
Canards au couple.......................0 50 à il 60
Poules do. .................... O 70 à 0 80
Poulets do .. ................ 0cO à t 00

GIBIERS
Canards (sauvages) par couple..........0 35 à O 40

do noirs parcouple ............ 0 40 à 0 50
Pleuviers par douzaine................. 0 00 à i 00
Bécasses autcouple..................... 0i4 à t li00
Pigeons domestiques au couple ........... O 15 à (t fl
Perdrix au couple...................... 0 50 à o ti
Tourtes à la douzaine-................... 0 00 0 00

VIANDE.1s
BSul à la livre........................ 0 04 a 045
Lard do ... . . . ..... 0 09 à 00 1i
Mouton do........................ 0 00 à 0 10
Agneau do. ....................... 0 00 à il 10
Lard frais par 100 livres.................5 00( à 6 (0)
Boeuf par 100 livres ..................... to à 5 00
Lièvres...............................( 20 à t) 25

DIVERS
Sucre d'érable à la livre.................t) 0 à
Sirop d'érable au galon.................. 0 00 à
Miel à la livre......................... 0 12 à

eufe. frais à la douzaine0................ 15 à
Haddo-k à la livre...................... 0 05 à
Saindoux par livre..................... 048 à
Peaux à la livre........................ 0 05 à

Marché aux Bestlaux
Beut, 1re qualité, par 100 lbs.......... à
Bout, 2me qualité....................2 ()0 à
Vaches à lait........................2600 à
Vaches extra......................... 1tI00à
Veaux, Ire qualité...................6 O à
Veaux, 2me qualité.........-4 Ch a
Veaux, 3me qualité....................2 :
Moutons. Ire qualité.................. à
Moutons, 2me qualité................3 SW>à
Agneaux, Ire qualité..................i0iià
Agneaux, 2me qualité........... 2 Oità
Cochons, Ire qualité ................... O titiA
Cochons, Quisqualité ................... il1M ai 1

0 103t' lut

0 20
0 06
0 14!SosO 08

4 
0
0

2 7"

36 0)
25 0"
8 011

3 0u

3 511
2 70

t oI

Foin, Ire qualité par 100 bottes ....... 0 09 Oti
Foin, ne qualité........... ........... u to à 7 00
Paille, ire qualiét.......... ........... 4 00 à 5 00
Paille. In o alité..................3 50< à 4 00

"L'INTENDANT BIGOT"
PAR JOSEPH MARMETTE.
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1 R 3e t) oit R 3e F
2 [ 

7
e t ou C 7e R, échec et mat.

66kMtEt PARTIE

TOIRîih D'ÉCHEcis UANAtDIEN PAR OORRE-
PONDANCE.

Jouée par correspondiance entre M. G. P. Black, de
Halifax. N.-E., et M. M. J. Mu-phy, de Québec.

(iiuoce Piano.


